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« Les peintures de Malherbe ne peignent pas ce qui fascine, elles sont l’outil de 
la fascination, ou plus justement une mise en demeure du visible pour que cette 
fascination s’exerce ». 
 
Alain Bonfand, extrait de « Derelicts », Galerie Vieille du Temple, 2008  
 
 
 

 
 
« Ce qui singularise les derniers tableaux de Guy de Malherbe, ce besoin  de 
faire éprouver au lieu de décrire, cette redéfinition de l’horizon au détriment de 
la conception classique de la perspective, appartient à un constat de cet ordre :  
 
 
Ci-dessus : Marée basse I, huile sur toile, 60 x 60 cm, 2007 



enraciner l’expérience de la peinture dans un sol qui soit absolument le sien, être  
« peintre » en ce sens là, comme on est « fils de marin » ou dans une « machine 
volante ». Dans ces tableaux, le fond peut se creuser de nuit et d’obscurité. Le 
corps de la femme est alors cimenté, enneigé de couleur blanche ou couvert d’un 
manteau gris. Ce manteau est une montagne, et le gris est au plus près de la 
peinture comme telle. Cette peinture éminemment figurative en devient 
abstraite. La robe blanche et la neige sont le même, le manteau gris et la 
montagne s’identifient, et quand le corps est absent, les pierres, les dalles, qui au 
premier plan le remplacent, sont telles des tombes enlisées. Si j’en appelais à 
l’étymologie, je dirais des sarcophages… formes archétypes et métamorphoses 
d’une femme-derelict où s’arrime désormais l’attente, ce vers quoi tend l’attente 
et qui est l’autre nom de l’horizon. »  
 
Alain Bonfand, « Derelicts », Galerie Vieille du Temple, 2008 
 
 
 

 
Endormie manteau gris I 
huile sur toile, 180 x 200 cm, 2007 
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